La Cassette :


J'aime la pluie.

Le contact de l'eau me fait me sentir vivant.


La pluie rend les jours différents.


De sorte qu'ils ne deviennent pas une caricature de ce qu'ils devraient être.


La pluie efface tout ce qu'elle rencontre.


Et quand elle s'arrête, quand il ne pleut plus,


enfin, la lumière et le calme,


tout est à nouveaux en paix,


tout redevient soi-même


et reprend, petit à petit, sa place.


Comme si la quiétude et le silence inondaient tout.


J'aime la pluie.


Le contact de l'eau me fait me sentir vivant.


Et à toi aussi, car c'est ta propre voix, ce sont tes propres mots,


ton histoire, enregistrée jusqu'à la fin.


Cette cassette est la seule chance que j'ai d'essayer de te sauver, le seul moyen de revenir en arrière et de changer les choses.


Car on ne peut laisser notre histoire se faire effacer par la pluie juste comme ça…


Si tu écoutes ceci, ça veut dire que finalement tu as reçu le paquet.


Tu as longtemps attendu quelque chose qui pourrait tout changer


et il semblerait que tu l'aies enfin entre tes mains.



Un signe en forme de cassette, mais un signe malgré tout.


Alors que tu cherchais ton lecteur de cassette, tu t'es demandé pourquoi tu t'étais envoyé  une cassette à toi-même dans le passé.


Ce lecteur que Carla t'as donné il y a quelques temps, tu te souviens ?


Comme si elle avait su qu'un jour tu en aurais besoin.


Pour sûr, tu l'as déballé en vitesse.


Alors ne perdons pas plus de temps.


Tout a commencé dans tes rêves, chaque nuit tu rêvais de la même de chose.


De situations réelles vues de façon irréelle.

Dans le premier, tu apparaissais de dos, dans un endroit où tu ne te souvenais pas avoir jamais été.


Dans le deuxième, tu reconnaissais ta rue, où quelque chose de terrible semblait être arrivé.


Et enfin, mon préféré, celui que tu as fini par baptiser le rêve Paris, Texas.


Parce que, tout comme Travis, tu fais face aux avions, tournant le dos à la maison de Walt à Los Angeles, comme dans le film de Wenders.


Aucun de ces rêves n’avait le moindre sens pour toi,


mais un matin, comme chaque jour, tu es allé sur le balcon avant de partir travailler et alors que tu sortais, tu sentis quelque chose d'étrange.


Tout était comme dans tes rêves, rien  ne semblait réel.


Tu as vérifié que tu n’étais pas en train de dormir, puis tu t'es préparé pour une autre journée à ce job dépourvu de sens.


Chaque jour tu faisais exactement la même chose.



Même les discussions avec tes collègues étaient toujours les mêmes.


"Encore une journée de plus et ils n'ont toujours pas approuvé le budget. Ils n'ont toujours pas approuvé le budget. Incroyable."

Le temps passait, mais tu ne recouvrais pas ta vue normale, alors tu t'es décidé à aller voir un ophtalmologue.

Le docteur a dit que ton cas était vraiment très étrange, que de toute sa carrière, il n'avait jamais entendu parler d'une chose pareille…


Il avait l'air de quelqu'un de très calme et patient.


Mais malgré cela, il n'avait pas l'air de de croire que ton cas était réel.


Et finalement, il t’a dit :


"Nous n'avons rien trouvé, tout est parfaitement normal."

Tu n'as pas aimé son diagnostique, alors tu as décidé de chercher une seconde opinion.


Jamais le paysage ne t'avait semblé aussi beau.


Et comme si tu avais tapé tes talons l'un contre l'autre trois fois, tu as soudain réalisé que tu étais à la maison.

Tes parents t'ont accueilli les bras grands-ouverts, mais tu n'étais pas venu pour leur parler de ton problème, tu ne voulais pas les inquiéter.


Tu étais venu parler à ton frère, celui qui te dit toujours ce que tu ne veux pas entendre.


Ce qui peut-être cette fois-ci, te donnerait un nouveau point de vue sur ton problème.


Tu as raconté ton histoire à ton frère, en utilisant plus ou moins les mêmes mots que j'ai utilisés jusqu'à présent sur cette sur cassette.


A aucun moment il ne t'a interrompu, patientant en silence. Et quand tu as terminé de parler, il alluma une cigarette et dit:


"Je vais te dire quelque chose qui m'est arrivé récemment."


Il était chez nos parents, a allumé  la télé, a pris une cigarette, l'a portée à sa bouche et a tenté de l'allumer.


Mais il n'y arrivait pas, pensant que c'était à cause du briquet,


il s'est souvenu en avoir laissé un autre à la cuisine. Il était sur la table, là où il l'avait laissé.


Mais il n'est pas arrivé à le faire marcher non plus.


Il devait bien y en avoir un dans la maison qui marchait, mais où ?


Finalement, il trouva un autre briquet, mais il ne marchait pas non plus.


C'était comme une blague du destin, mais il ne renonça pas.


Il commença à remarquer une odeur bizarre, comme une odeur de gaz et elle ne venait pas de la rue. Elle venait de la maison, il y avait une fuite.


Alors il comprit tout. Son ange-gardien venait de lui sauver la vie.


"Le plus curieux n'était pas que les briquets ne marchaient pas,  c'était qu'ils n'avaient pas fait une étincelle. ""Pas une étincelle"", souligna-t'il."


"Ca aurait été assez pour se faire exploser"


"Tu es en train de me dire que tout ça m'arrive pour une raison ?", lui as-tu demandé."


"Non, pas seulement ça", “répondit-il."


"Tu veux savoir comment j'ai visualisé cette histoire pendant que je te la racontais ?"

"En noir et blanc."

"De quoi m'as-tu dit que ta vie avait l'air ces dernières années ?"

"Comme d'une caricature de ce que j'avais espéré qu'elle serait" ” as-tu dit."


"Exactement, comme une caricature",” répéta ton frère."


Enfin, il t'as dit que si la médecine ne pouvait rien pour toi, peut-être devrais-tu chercher dans d'autres sciences.

Et tu te retrouvais alors dans un endroit auquel tu ne croyais pas.


"Bonjour, le "Maître" "vous attend, veuillez entrer."


C'était peut-être l'encens ou la musique, mais soudain, des images ont commencé à t'apparaître.


Et tu ne savais pas pourquoi tu te souvenais d'un livre qu'on t'avait offert il y a longtemps.


Et bien que l'ayant oublié, tu as commencé à en visualiser chaque mot, tu pouvais voir voler ce goéland,


voir comment il sillonnait les airs, voir la passion qu'il y mettait.


Cherchant autre chose que simplement survivre.


Et bien que personne autour ne le comprenait, il était heureux  dans sa recherche.


"C'était peut-être un spécialiste du ""futur"", mais toi seul pouvais voir le passé."


Ici se termine la partie de l'histoire que tu connais déjà, tourne la cassette.


Quand tu reviendras, tout sera identique.


Tu ne t'en préoccuperas même pas.


Mais un jour…


Tu sortiras sur le balcon, et sur l'autre balcon de chez toi, il y aura un autre toi.


Ce pourrait même être moi.


Au début ce sera occasionnel.


Puis, ça deviendra quelque chose de quotidien, tu vivras avec d'autres toi dans toutes les situations possibles.


Ils apparaîtront même dans tes rêves, ceux de toujours.


En cherchant, tu découvriras que ton cas n'est pas unique. Dans les années cinquante, une expérience a été réalisée aux Etats-Unis.


Une souris a été placée dans le même environnement, à la même heure, réalisant les mêmes tâches pendant des mois et des mois.


A leur grande surprise,  d'autres souris sont apparues, des doubles de la première.


"Ils appelèrent ça : ""la Théorie d'Economie d'Energie Obscure"". Quand un fait se répète tout le temps, partout, sans que rien de ce qui existe ne puisse alors modifier qu'il se produise, cela signifie qu'il se produira également dans toutes les dimensions possibles."


Alors l'espace temps se pliera et la même action se produira encore et encore, mais dans une seule dimension.


L'univers économise ainsi une grande quantité d'énergie obscure.


Ils n'ont jamais dit s’ils avaient conduit cette expérience sur des humains.


De plus ils ont omis la partie, où dirigées par un étrange comportement, toutes les souris moururent.


Ceci pourra peut-être t'expliquer tout ce qu'il t'est arrivé, mais tu resteras sans avoir de solution.


Tu commenceras à avoir la sensation que quelque chose de terrible arrivera, que tu manqueras de temps et que chaque fois ce sera pire.


Un jour, il te semblera que le métro sera conduit par la mort elle-même.


Tu sentiras que tout ceux à l'intérieur seront déjà morts, que ce seront des âmes perdues, comme toi.


Et pour la première fois, tu auras peur,  un frisson te parcourra, comme si la mort vous attendait, toi et tes doubles, et tu ne te tromperas pas.


La même nuit, tu seras réveillé par le bruit d'un robinet ouvert, tu te lèveras et verras la lumière de ta salle de bain allumée.


tu t'attendras à ce qu'un des tes doubles soit en train de se préparer pour aller travailler.


Et tu trouveras l'un d'eux se vidant de son sang dans la douche.


Il se sera coupé les veines et il ne sera pas le seul. A partir de ce moment là, chaque nuit, ta douche sera remplie par le sang d'un autre double.


Et tu sauras que tu avais raison sur un point : le temps t’est compté.


En ce moment même, alors que tu écoutes cette cassette, je sais que tu es assailli par le doute.


Serais-tu capable de le faire ? Serais tu capable de te suicider ou non ?


Dès lors, ta seule obsession sera de trouver un moyen d'éviter l'inévitable.


Finalement, tu penseras à une solution. Tu te diras que si tu casses ta routine, ta vie de tous les jours, en faisant quelque chose que tu n'as jamais fait, tu briseras le cercle vicieux et tout retournera à la normale.


Tu penseras à tuer quelqu'un, mais il faudra que ce soit quelqu'un que ta conscience te laisse tuer.


C'est pour ça que tu as décidé de tuer un dealer qui vend de la drogue aux gamins.


Il sortira un pistolet et avant que tu ne t'en rendes compte, tu l'auras tué.

Tu garderas le pistolet pour ne laisser aucune preuve.


Ce que tu ignoreras à ce moment, c'est que tous tes doubles en arriveront à la même conclusion pour tenter de résoudre ce problème.


Mais ce qu'aucun de nous ne saura et qui sera notre fin,


c'est que tous survivront à leur tentative de suicide dans la douche.


Et qu'en tentant de nous sauver, nos tendances suicidaires auront alors un pistolet comme allié, avec lequel, un jour, nous tuerons un dealer.


Nous serons tous condamnés et ce ne sera qu'une question de temps avant que nous ne nous tirions une balle.


Je serai le suivant et ici s'achève mon histoire, j'espère que tu auras plus de chance…


Adieu


Conclusion



Non, ce ne sera pas ma fin, sinon je n'aurais pas pu t'envoyer cette cassette pour te prévenir.



Non, ce n'est pas ce qu'il se passera.



Ce qu'il se passera, c'est que tu verras ta vie s'écouler.



De façon anodine, sans vraiment la vivre.


Ce qu'il se passera, c'est que la pluie effacera simplement ton histoire.



Et ça nous ne pouvons pas le laisser arriver.

